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En ce dimanche … les mots de l’Evangile claquent comme des fouets !

Destruction,  persécution,  mise  à  mort  par  les  membres  de  sa  propre  famille…  

L’Evangile fait froid dans le dos. Eh ! oui, l’Evangile n’est pas un conte de fées  

dégagé des réalités les plus obscures de notre monde. Il se risque avec ce dernier,  

non pour le condamner mais pour le sauver. Telle est la pointe du message de ce  

dimanche ! Oui !  L’Evangile…est  une Bonne Nouvelle !

     Alors pour nous, aujourd’hui, quels sens peuvent avoir ces textes ?

Faut-il rappeler que l’évangile d’aujourd’hui fait partie d’un genre littéraire que  

nous avons du mal à comprendre qui est le genre apocalyptique càd qui évoque la  

fin des temps ; lequel ressemble à un message codé dont nous aurions perdu la clé.  

Alors ensemble, essayons quelques instants de décrypter le sens symbolique des  

images et évitons de lire ce texte au premier degré comme le font certains groupes  

fondamentalistes. Là il y a danger !

Ces textes doivent être lus en cohérence avec l’ensemble de l’évangile.

Pourquoi  donc Jésus  qui  a  témoigné  de  la  miséricorde  de  Dieu  pour  tous  les  

hommes  et  de  sa  tendresse  pour  les  pauvres  et  les  pécheurs  changerait-il  

subitement de langage et tiendrait-il subitement un langage terroriste, menaçant  

l’humanité d’émeutes et de guerres, de pestes et de famines ?

Oui, quand Jésus parle de la fin des temps -  ce qu’il fait rarement - il s’exprime 

dans ce langage des apocalypses. Le contexte de l’évangile de Luc, s’il est celui de  

la prise du Temple de Jérusalem par les Romains ne limite pas le propos à cette  

époque révolue.

 Et malgré les apparences ce langage est essentiellement un message d’espérance :  

au milieu des troubles du monde, Dieu ne se désintéresse pas de l’humanité qu’il a  

créée. L’histoire des hommes débouchera sur un monde nouveau voulu par Dieu.  

Fin d’un monde… monde nouveau…ce message d’espérance… il est pour nous  

aujourd’hui  et  il  me semble pouvoir  chanter en nos cœurs autour de ces  trois  

mots : VIGILANCE… Solidité… FIDELITE.



➀  VIGILANCE…
    Une première attitude à inscrire dans nos vies.  « Prenez garde de ne pas vous  

laisser  égarer  car  beaucoup  viendront  en  mon  nom…Ne  marchez  pas  derrière  

eux... »

Cette mise en garde de Jésus est tout à fait d’actualité. Aujourd’hui encore, les  

multiples prophètes et paradis terrestres se font fort d’accueillir ceux qui veulent  

échapper  aux  désordres  du  monde,  et  les  spiritualités  aberrantes  ne  sont  pas  

absentes de ce marché.

Notre époque génère une prolifération importante de gourous et de faux christs  

qui utilisent les soubresauts de l’histoire et exploitent la crédulité de la souffrance  

pour dominer et entraîner les gens angoissés sur des voies sans issue.

Jésus met en garde ses disciples, donc chacun de nous.

➁  SOLIDITE…

Comme  les  disciples  émerveillés  par  la  beauté  du  Temple,  nous  admirons  

aujourd’hui, à juste titre, les prouesses techniques de notre époque : l’électronique 

miniaturisée, la conquête spatiale, l’informatique omniprésente, la téléphonie…

Et pourtant que de fragilité dans tout cela ! Les disparités entre riches et pauvres  

sont un danger pour l’équilibre du monde et pour la paix.

Nous  sommes  plus  vulnérables  qu’il  n’y  paraît :  un  tremblement  de  terre,  un  

ouragan,  une  panne  électrique  générale,  une  inondation  et  quelque  part  tout  

s’effondre. La menace du terrorisme fait trembler la planète entière. La perte de  

repère et le désarroi d’une partie de la jeunesse fait craindre pour l’avenir… Une  

maladie, une séparation ou un échec dans nos vies et tout peut basculer en un  

instant !

En  cette  Journée  Nationale  du  Secours  Catholique beaucoup  de  bénévoles  

pourraient ici témoigner de la fragilité et de la précarité qui font basculer, parfois  

d’un coup, tant d’hommes, de femmes et de jeunes que la vie malmène souvent à  

leur insu. 

Ne fermons pas les yeux sur ces réalités aussi dramatiques qu’inquiétantes !



➂  FIDELITE…

« N’AYEZ PAS PEUR !… », cette parole prophétique de Jean-Paul II à l’aube de  

son pontificat  rejoint  celle  du Maître  voulant  prémunir  ses  disciples  avant  son  

départ .

« Quand vous entendrez parler de guerres et de soulèvements, ne vous effrayez pas…  

ce ne sera pas tout de suite la fin »

A ceux qui mettent leur vie en jeu à cause de l’Evangile, Jésus affirme qu’il ne  

peut rien leur arriver. Le disciple du Christ est donc appelé à ne pas être soucieux  

ou angoissé face aux tensions auxquelles il doit faire face. Il apprend à se laisser  

faire sans fuir le monde et à trouver sa paix dans son abandon au Christ.

Je crois profondément qu’il est heureux que nous ne  sachions pas le quand et le  

comment  de la  fin du monde.  Ainsi  nous pouvons vivre en permanence ce qui  

caractérise la vie chrétienne … l’ATTENTE. C’est là… au bout de ce chemin que  

la  SURPRISE de Dieu nous sera dévoilée. Alors … n’ayons pas peur et, comme  

nous  l’a  dit  Malachie,  «  attendons  notre  Dieu  comme  le  Soleil  de  justice  qui  

apporte la guérison dans son rayonnement »

Oui, Frères et Sœurs  « C’est par votre persévérance -  et donc votre fidélité - que 

vous obtiendrez la vie… » comme Jésus nous l’a promis.

Père Michel BOURRON


